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Du nouveau  
pour  
les jeunes !



  Blason : un dernier coup de peinture et voilà le blason  
de Lambersart à l’angle des rues de Verdun  
et Auguste-Bonte flambant neuf.

  Vœux maison de retraite : Nicolas Bouche, maire et Sabine Dewas, 
adjointe aux seniors, ont présenté leurs vœux dans les maisons de retraite 
et notamment à Canteleu avec Marie-Gérard Mailliet, présidente de l’Ehpad.

  Manteau blanc : samedi 16 janvier, la neige tombée à Lambersart 
a ravi les habitants.

  Un ours au Colysée : depuis début janvier, un ours polaire de 2,30 m fabriqué par les 
sculpteurs du collectif Artimuse est installé au rez-de-chaussée du Colysée.  
Une œuvre de plus visible de l’extérieur en attendant la réouverture des expositions… 

  Sapins : vous avez été 1400 cette année à déposer  
votre sapin dans les points de collecte.
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Le lipogramme est une figure de style qui consiste à produire un 
texte d’où sont délibérément exclues certaines lettres de l’alphabet. 
En littérature, ce genre textuel s’appelle l’oulipo dont l’un des plus 
célèbres exemples est peut-être “La disparition” de Georges Perec 
(1936-1982). Si cela s’apparente à une contrainte d’écrire un texte 
sans “e”, comme l’a fait l’écrivain français dans son livre, écrire un 
Lambersart Info sans Covid 19, corona ou encore les mots pandémie,  
épidémie, est un désir. C’est peut-être ce que l’on désire le plus pour 
2021, voir disparaître définitivement ce “machin” qui grippe  
tout ce qu’il touche de près ou de loin. 

Tout le monde a été touché, et l’on pense aux personnes fragiles  
et notamment les personnes âgées. La jeunesse a été également 
très impactée, et fait souvent figure de grande oubliée. Quand elle 
n’a pas été montrée du doigt, on l’a empêchée de vivre pleinement  
de précieuses années qui se comptent justement sur les doigts 
d’une main, allez, deux mains. Se retrouver, sortir, se rencontrer sont 
devenus des jeux de vilains. Tous les clubs de sport étant à l’arrêt,  
la Ville a souhaité mobiliser ses agents et ouvert ses salles pour  
permettre à une classe d’âge, les 12-17 ans de faire du sport,  
de s’amuser tout simplement. 

Dans ce premier Lambersart Info de l’année, vous retrouverez  
également un dossier complet sur le budget 2021. Les grandes  
tendances étant de ne pas augmenter les impôts, d’arrêter  
d’emprunter, d’économiser donc d’assainir pour mieux repartir  
du bon pied. 

Le bon pied est celui qui va de l’avant, celui de l’espoir celui  
du bonheur retrouvé, c’est tout ce que l’on demande  
et c’est ce que devrait nous donner 2021 au sortir du printemps.  
Si loin si proche. Il nous tarde d’écrire un Lambersart Info  
qu’avec des mots comme joie, découverte, rencontre, des mots en 
“e”, en “a” ou en “m”, enfin bref, tous les mots sans les maux. 

Bonne année et bonne santé à toutes et tous.

La rédaction

Transition  
écologique

Lien social Démocratie  
participative

Ouverture

  Espace canin : dans cet enclos à l’arrière de la mairie mis provisoirement à disposition en attendant le retour des biquettes au printemps, les chiens peuvent 
s’ébattre en liberté sous l’œil vigilant de leurs propriétaires ravis, qui parlent de… devinez quoi ?
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Pratique
 Inscrivez-vous à la 3e édition  
du Défi famille Zéro déchet !

Vous avez envie d’agir sur  
vos habitudes de consommation 
et de réduire vos déchets,  
mais vous ne savez pas par où  
commencer ? Ou vous êtes déjà 
engagés dans une démarche  

et souhaitez approfondir vos connaissances ? La Ville de Lambersart 
met en place sa 3e édition du Défi famille zéro déchet, dont l’objectif 
est d’apprendre à réduire sa production de déchets au quotidien.  
Pour cela, de mars à novembre 2021, les participants inscrits bénéficieront 
d’ateliers pratiques et de temps d’échanges avec des professionnels 
du zéro déchet. Comme les autres années, pas de pression, chacun 
y va à son rythme et selon ses priorités. Depuis 2019, 267 familles 
lambersartoises se sont lancées dans l’aventure. Rejoignez-les ! 

Les inscriptions se font exclusivement en ligne sur le site internet 
de la Ville et sont ouvertes du 25 janvier jusqu’au 8 mars 2021.

Le déroulement de ce Défi famille se fera bien entendu dans  
le respect des mesures sanitaires en vigueur au regard  
de l’évolution des consignes gouvernementales.

Pour toute demande d’information : zerodechet@ville-lambersart.fr.

Voici un peu moins d’un an que l’AMAP 
A Ma Pomme, basée à Lille, a créé une 
antenne à Lambersart. L’idée :  
rémunérer justement un maraîcher  
en lui préfinançant sa récolte. On adhère 
pour un an, à n’importe quel moment,  
et on a le droit à un panier hebdomadaire 
de fruits et légumes produits par  
Yves-André, présent à chaque distribution.  
Il en existe différentes tailles. On peut 
aussi réserver du miel, du pain, ou du 
café équitable. Enfin, l’AMAP crée du 
lien : on participe de temps en temps à la 
distribution et à des chantiers à la ferme. 

 L’AMAP A Ma Pomme aux serres municipales

 Un an de travaux pour un nouveau CCAS
La construction du nouveau bâtiment qui accueillera dans un an le Centre Communal 
d’Action Sociale à l’arrière de l’hôtel de ville a commencé début janvier. D’une surface 
totale de 323 m2, le bâtiment est un assemblage entre un parallélépipède sur deux niveaux,  
positionné dans l’alignement du logement de fonction, et d’un rez-de-chaussée  
en arc de cercle, proposant une véritable zone d’accueil. Il a été nécessaire avant  
de commencer les travaux d’abattre 5 arbres qui seront remplacés. Le grand cèdre 
est préservé et même respecté par le cheminement depuis le parking. Rappelons  
qu’il s’est avéré plus économe et pratique de réaliser un nouveau bâtiment aux normes 
thermiques et d’accessibilité que de réhabiliter le bâtiment actuel, vétuste,  
côté avenue Clemenceau.

 Se faire vacciner contre la Covid-19
Depuis le 18 janvier, la vaccination est 
possible pour les personnes de plus de 
75 ans et les personnes à risque de faire 
une COVID grave ayant une prescription 
médicale. La prise de rendez-vous se 
fait sur le site www.sante.fr (qui oriente 
sur les plateformes dédiées) ou par 
téléphone via le centre régional d’appel : 
03.92.04.34.71.  
Si vous rencontrez des difficultés liées  
à l’usage d’internet et ou à l’absence  
de solution pour le transport vers  
les centres de vaccination lillois  

et lommois, vous pouvez prendre 
contact avec le CCAS au 03.20.08.44.44. 
Pour permettre aux Lambersartois  
de se faire vacciner contre la Covid-19  
au plus près de chez eux, la Ville de  
Lambersart avait également fait,  
en concertation avec la ville de Lomme, 
une demande d’ouverture d’une salle  
municipale comme centre de vaccination.  
À ce stade de la stratégie vaccinale, 
cette demande a été refusée par  
le Préfet du Nord en raison  
de la couverture territoriale existante.

& utile

Après la rénovation d’une première classe 
pendant les vacances de Toussaint,  
une deuxième classe de l’école élémentaire 
Watteau, au Canon d’Or, a profité d’un coup 
de jeune pendant les vacances de Noël.  
Au programme : peinture sur les murs  
et boiseries, pose de faux-plafonds et nouvel 
éclairage LED, et isolation de la cloison de  
séparation avec le couloir  (remplacement  

des châssis et ajout de doubles vitrages), 
le tout réalisé par les services munici-
paux. Des dispositifs d’alarme anti- 
intrusion ont également été posés.  
La rénovation d’autres classes de l’école 
interviendra au fur et à mesure pendant 
les prochaines vacances scolaires.  
Il est également prévu de rajeunir ainsi,  
à partir de février, les classes de l’école  
Samain voisine, plus rapidement 
puisqu’une classe libre permet de travailler  
pendant la période scolaire. 
Pour ces deux écoles, la municipalité 
commencera également en 2021  
le remplacement progressif des  
menuiseries extérieures, actuellement 
en simple vitrage, par des fenêtres 
double vitrage, via un prestataire externe.

 Zone bleue : du neuf pour les cartes de résidents 
Comme cela a été annoncé lors  
du conseil municipal de décembre,  
pour les secteurs en zone bleue,  
les règles sur le nombre de cartes  
de résident par foyer ou par entreprise 
changent. Les deux premières cartes 
de résident (une carte correspondant  
à un véhicule) restent gratuites,  
mais il sera possible d’en acquérir une 
3e voire davantage en payant :  
70 € pour un particulier, 140 € pour une 
entreprise. Les démarches sont  

 Une 2e classe à l’école Watteau refaite à neuf Inscriptions dans les écoles  
pour la rentrée scolaire
Comme l’an dernier, pour la rentrée  
scolaire de septembre 2021, toute 
première inscription dans une école 
publique de Lambersart s’effectue  
en mairie, qu’il s’agisse de la première  
rentrée en école maternelle ou des 
enfants arrivant sur la commune. 
Ces inscriptions seront prises du 1er 
février au 31 mars 2021. 

Contact, renseignements, démarches en ligne : 
Pôle ville éducatrice, mairie de Lambersart, 19 
avenue Clemenceau, aux heures d’ouverture 
de la mairie, tel 03 20 08 44 44. Courriel : 
inscription-ecole@ville-lambersart.fr. Portail 
citoyen : https://www.espace-citoyens.net/
lambersart. Site de la Ville : http://lambersart.fr

Exposition Bois :  
Hugues Houssais est décédé

à entreprendre via le site internet  
de la Ville (prise de rendez-vous  
sur le portail citoyen, muni d’une carte 
d’identité, de la carte grise du véhicule, 
d’un justificatif de domicile de moins  
de trois mois et d’une attestation  
d’assurance du véhicule).
Par ailleurs, les rues Baden Powell  
et Saint-Exupéry, situées entre la rue 
de la Carnoy et la rue Auguste Bonte, 
vont passer en zone bleue prochainement, 
à la demande des riverains. 

Hugues Houssais est décédé fin 
décembre  ; il faisait partie des 6  
artistes dont les œuvres composent 
l ’exposition Bois, actuellement  
accueillie au Colysée mais en sommeil  
pour cause de crise sanitaire. 
C’était sa première véritable exposi-
tion. Après une carrière dans la pub  
et la mode à Paris, Hugues Hous-
sais a réalisé, dans les années 2000,  
un retour à la terre et à la nature. 
Son émerveillement pour les arbres, 
qui l’entourent dans sa campagne 
nantaise, a conduit son travail  
de sculpteur vers une re-création 
respectueuse des branches, troncs, 
souches et brindilles… Sous ses 
mains sensibles et sincères, l’arbre 
reprenait vie et formes. Les forêts 
devenaient sculptures et l’inverse. 
La Ville est heureuse d’avoir mis  
en avant son magnifique travail  
e t  p r é s e n t e  s e s  c o n d o l é a n c e s  
à sa famille et à ses proches.

N’hésitez pas à rejoindre la trentaine  
de Lambersartois adhérents !  
Après s’être déroulée au centre  
E. Duthoit, la distribution a actuellement 
lieu aux serres municipales, 19 avenue 
Clemenceau. En temps normal,  
c’est le mercredi soir de 18h15 à 19h15.  
En période de couvre-feu à 18h, les horaires  
sont adaptés : le maraîcher dépose ses 
produits le vendredi après-midi et la 
distribution a lieu le samedi de 10h30 à 12h.

Renseignements : sur place, ou sur internet www.
amapomme.fr / courriel : amapomme@gmail.com 
/ Facebook : AMaPommeAMAP



17,6
de dettes

millions d’euros

En juillet 2020 Budget 2021

34,4
millions 
d’euros
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Kacem Lemtiri,Kacem Lemtiri,
adjoint aux finances

« Lambersart a vécu  
au-dessus de ses moyens »

La situation financière de la commune  
a été qualifiée de catastrophique par le maire, 
n’est-ce pas exagéré ?
Nous ne faisons que nous appuyer sur le rapport de la chambre  
régionale des comptes en 2017 et les analyses financières 
successives du comptable public pour les années 2017, 
2018 et 2019, qui tirent la sonnette d’alarme. Cette situation 
dramatique est déterminée par plusieurs indicateurs 
financiers : les dépenses incompressibles, la capacité 
d’autofinancement et la capacité de désendettement.  
Ces indicateurs sont à l’orange, car la ville de Lambersart  
a vécu de nombreuses années au-dessus de ses moyens.  
Les dépenses n’ont pas été réduites, les charges réelles  
n’ont fait qu’augmenter, tout comme l’endettement qui était de 
17,6 millions d’euros en janvier 2020. Ce n’était une gestion  
ni saine, ni rigoureuse. En continuant ainsi, nous risquons  
de passer rapidement sous tutelle. Nous, nous allons adapter 
les dépenses aux recettes et pas l’inverse.  
Comme dans un budget familial.

Vous avez parlé de deux années difficiles  
au minimum, comment cela va-t-il se traduire ?
Nous n’avons pas d’autre solution, la priorité est d’agir  
sur les dépenses tous azimuts : maîtrise des dépenses  
de personnel, renégociation des marchés publics,  
réduction des dépenses courantes, recours limité  
aux prestataires extérieurs, rigueur sur l’attribution  
des subventions, action volontariste pour annuler les pénalités 
de la loi SRU (Solidarité et Renouvellement Urbain)....  
Nous allons également réduire l’investissement  
en nous concentrant sur l’entretien du patrimoine  
et quelques projets prioritaires.
Nous allons essayer d’augmenter les recettes en mobilisant 
des subventions et des partenariats. Pour autant,  
nous allons faire appel à toutes les énergies, en mairie,  
auprès des habitants, pour davantage de créativité  
et d’inventivité avec moins de moyens. C’est notre ADN !

Finances : cinq questions pour mieux  
comprendre le budget 2021
Le Rapport d’Orientation Budgétaire pour 2021,  
débattu lors du dernier conseil municipal  
du 17 décembre, fait apparaître une situation  
financière délicate qui oblige la ville à réduire  
fortement ses investissements, et à faire 
appel à toutes les énergies, élus, agents 
municipaux, habitants, associations…
1/ Quelles sont les principales conclusions de 

l’analyse financière du comptable public ?
Cette analyse, rendue au maire à son arrivée et révélée  
lors du conseil municipal du 17 décembre, souligne  
que « l’aggravation de la situation financière de la Ville  
s’est poursuivie en 2019 ». Le comptable public cite comme  
indicateurs la non-réalisation des prévisions budgétaires,  
la baisse de la capacité d’autofinancement, une capacité  
d’autofinancement par habitant 6 fois inférieure aux communes 
du département, un résultat de fonctionnement par habitant 4 
fois inférieur à la moyenne, un fonds de roulement 2 fois  
inférieur à la moyenne, la hausse des dépenses réelles face  
à de la stagnation des recettes, le recours à l’emprunt  
pour équilibrer les dépenses d’investissement en raison  
de ventes de terrains non-réalisées… Pour le comptable 
public, “des mesures d’économies sévères” s’imposent 
autant en fonctionnement qu’en investissement. 

Enfin, il pointe comme risque à venir la baisse continue 
de la population, qui impactera négativement les recettes 
fiscales et les dotations de l’État. 

S’il était au départ envisagé de réaliser un audit financier,  
la municipalité estime que ce rapport du comptable public 
est suffisamment complet, clair, et impartial, et qu’il n’est 
pas nécessaire de dépenser 15 000 ou 20 000 euros  
dans un audit.

2/ Sur quels leviers agir pour réduire  
les dépenses de fonctionnement ?

Les pistes explorées seront : rationnaliser les ressources 
humaines ; favoriser la mobilité des agents en fonction  
des compétences, des envies et des besoins internes ; 
limiter les services de prestataires extérieurs ; engager  
une démarche de renégociation des marchés publics ; 
travailler avec chacun des services afin de réduire leurs 
budgets courants.

du patrimoine, les écoles, les salles... Rappelons qu’en 2019, 
il y a eu 4,7 millions d’investissement mais avec le recours  
à un emprunt, ce que refuse la majorité. La situation ne permet  
malheureusement donc pas d’investir davantage.  
La municipalité travaille pour rétablir un niveau d’investissement  
plus élevé dans la deuxième partie du mandat. 

4/ Pourquoi ne pas emprunter  
pour pouvoir investir plus ? 

En juillet 2020, à l’arrivée de la nouvelle équipe municipale, 
la commune avait 17,6 millions de dettes, alors que  
cet endettement était de 5 millions en 2007. Par exemple,  
la précédente municipalité a emprunté 3 millions en 2018,  
puis 2,8 millions en 2019. Ainsi, aujourd’hui, la Ville rembourse  
1,3 million par an, auquel il faut ajouter 275 000 euros  
d’intérêts. Ce qui est trop, compte-tenu de l’insuffisante 
capacité d’autofinancement dont dispose la commune.

Évolution de l’endettement de 2008 à 2020
Évolution démographique de 2014 à 2021

15M€
16M€
17M€
18M€

14M€
13M€
12M€
11M€

10M€
9M€
8M€
7M€
6M€

2008 2010

9 931 256

2017

14 100 936

2018

16 040 925

2019

17 634 555

2020

16 323 778

6 403 217
26 000 hab.

27 000 hab.

28 000 hab.

29 000 hab.

25 000 hab.
2014 2016 2018 2021

28 921 28 836

27 919 27 846

30 000 hab.

Enfin, la municipalité est obligée de demander des efforts 
aux associations. En effet, d’une part le comptable public 
parle d’une nécessaire révision de la politique de financement  
du secteur associatif. D’autre part, en raison de la crise 
sanitaire due à la Covid-19, de nombreuses associations  
n’ont pu réaliser qu’en partie leurs activités durant l’année 
2020, leurs charges ont ainsi chuté, plus que leurs recettes, 
et elles ont dégagé une trésorerie qui peut se reporter  
sur l’année 2021. C’est une année de transition et tout 
acteur de la ville doit jouer le jeu. De plus, certaines  
associations ont un niveau historique de trésorerie  
très important et en cette période de rigueur,  
elles peuvent faire preuve de solidarité en diminuant,  
voire annulant leurs demandes de subvention.

3/ Le rapport d’orientation budgétaire prévoit 
2,3 millions d’investissement, cela n’est-il pas 
très peu pour une ville comme Lambersart ?

En effet, c’est peu pour une commune de la taille de Lambersart,  
et cela permet tout juste d’entretenir le patrimoine et d’investir  
dans de petits projets (lire page 8). Deux millions d’euros, 
comme l’a expliqué le maire lors du conseil municipal,  
c’est ce dont disposent d’autres villes plus petites comme 
La Madeleine ou Seclin uniquement pour l’entretien courant 

« Aujourd’hui, la Ville rembourse  
1,3 million d’euros par an,  

auquel il faut ajouter  
275 000 euros d’intérêts.»
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Six mois après votre élection, est-il 
possible de tirer un premier bilan ?
Depuis septembre 2019, qui marquait  
le début de la campagne des municipales,  
puis les élections, le conseil d’installation 
et jusqu’à aujourd’hui, il n’y a pas eu 
de répit ni de rupture. Nous avons fait 
campagne en ayant réfléchi à un projet, 
et nous étions prêts à prendre les 
commandes. Nous avons aussi été 
bien aidés par les services qui sont 
expérimentés et rôdés. L’entraîneur  
a changé, mais l’équipe était là. 

En revanche, l’orientation que l’on donne 
est différente sur la forme et sur le fond !  
C’est votre façon d’être qui fait de vous  
le maire que vous êtes. En ce qui me  
concerne, être maire, c’est premièrement  
être l’interlocuteur des habitants et à ce 
titre, je réponds à tous les mails sensés 
et je donne rendez-vous à tous ceux 
qui me sollicitent. Deuxièmement,  
c’est être l’interlocuteur des institutions,  
l’État, la Région, le Département, la MEL 
(Métropole Européene de Lille).  

“Être à l’écoute  
et utiliser les idées  
des Lambersartois”

Nicolas Bouche, maire, revient en ce début  
d’année sur les six premiers mois de son mandat. 

« Tout d’abord, à toutes et tous, je veux 
exprimer en mon nom et au nom  
du conseil municipal tous nos vœux 
de bonheur et de santé, ainsi qu’à tous 
ceux qui vous sont chers. 

La deuxième vague de Covid-19 nous  
a psychologiquement touchés plus 
durement encore que la première, 
laissant le sentiment qu’on ne s’en 
sortirait jamais. 

Le vœu le plus ardent que je pourrais  
formuler pour 2021 est donc que tout 
cela cesse au plus vite. Heureusement 
le vaccin arrive. Je souhaite que nous 

Troisièmement, c’est la gouvernance  
que l’on adopte, et j’ai une forte propension  
à déléguer aux élus : c’est cette manière  
de gouverner qui fait avancer les projets.  
Ces six mois m’en ont encore plus 
convaincu. Si je m’étais occupé de tout,  
nous n’aurions pas avancé aussi vite. 
Qu’il s’agisse de la communication,  
de la transition écologique, de l’urbanisme  
ou de la mobilité, les projets avancent. 

Quelles perspectives pour 2021 ?
Être à l’écoute et utiliser l’intelligence, 
la débrouillardise et les idées  
des Lambersartois, des élus et des 
agents municipaux. C’est ce qui s’est  
passé par exemple pour l’expérimentation  
d’un espace canin, même chose  
pour l’ouverture du Parc Borloo jusqu’à 
22h l’été à la demande des habitants. 
Vous avez des idées, nous sommes élus 
pour les mettre en œuvre.  
Je souhaite d’ailleurs que les habitants 
participent largement à “Lambersart 
demain” et à tous les dispositifs  
de concertation. 

puissions revivre en toute liberté,  
en toute simplicité, sans contrainte  
et donc de pouvoir à nouveau se croiser, 
s’embrasser, avoir de nouveau  
une vie sociale et même meilleure 
parce qu’elle nous aura manqué. 

Mon deuxième vœu, c’est que les 
Lambersartois se serrent les coudes. 
On est dans la même équipe, faisons 
les efforts ensemble. Ces petits efforts  
collectifs du quotidien, comme ramasser 
les feuilles devant chez soi, sortir ses  
poubelles au bon moment rendent service  
à la collectivité et donc à tous. 

Qu’en est-il des projets sur les Muchaux 
ou encore l’idée de voie verte ?
Dans le PLU (Plan Local d’Urbanisme),  
les Muchaux sont des terres destinées à 
rester agricoles. La Ville et la MEL sont  
propriétaires de quelques terrains 
seulement et donc aujourd’hui notre 
souhait serait d’orienter les agriculteurs 
vers des cultures maraîchères, la MEL  
nous soutenant sur ce projet. On peut 
développer ce potentiel en s’engageant  
auprès des exploitants à mettre tout  
en œuvre pour faire venir des 
consommateurs acheter leurs fruits  
et leurs légumes. Concernant la voie 
verte, c’est un projet enthousiasmant  
qui reçoit également un avis favorable  
de tous et notamment de la MEL et qui 
doit permettre aux vélos et aux piétons 
de pouvoir se rendre depuis le Vieux-Lille  
jusqu’au Pont supérieur d’un côté  
et la Cessoie et même au-delà d’un autre 
côté. La MEL accueille ce projet avec 
d’autant plus de bienveillance que ce serait  
un accès au centre de Lille sans voiture. 
Bien sûr, ces projets demandent du temps.

Mon troisième vœu pour vous tous est 
que vous continuiez à avoir des idées  
et des projets pour la ville, participiez 
aux concertations, nous sommes là 
pour soutenir les initiatives citoyennes.

La démocratie participative,  
comme la transition écologique  
et le renforcement des liens sociaux 
sont les piliers de notre ligne de 
conduite, nous ne les trahirons pas. 

Merci de nous faire confiance. »

Nicolas Bouche

La transition écologique, avec des actions en faveur 
des économies d’énergie, notamment sur l’éclairage public et avec des 
travaux d’isolation thermique dans les bâtiments publics. La commune 
accompagnera les Lambersartois dans une démarche écologique : 
végétalisation des façades, appropriation des espaces publics... 
Également, l’implantation de box à vélos permettra aux habitants d’avoir 
leurs vélos à portée de main sans encombrer l’entrée de leurs maisons.

L’entretien du patrimoine, avec la pose de gradins 
tribunes salle Malraux pour les spectacles, la poursuite des travaux 
d’accessibilité, quelques travaux à la piscine, et la rénovation de classes.

La démocratie participative, avec des parts de budgets 
pour soutenir les projets portés par les habitants, et un budget  
alloué aux actions de concertation et au conseil citoyen.

La jeunesse lambersartoise, avec la création  
d’une structure d’accueil conviviale salle Honvault mais aussi  
un accompagnement des 12-17 ans. 

Voici les grands axes dans lesquels s’inscriront les 2,3 millions d’investissements 
prévus en 2021.

investissements
Les principaux

Entretien
Les recettes propres de la ville de Lambersart sont limitées 
par rapport aux villes de taille comparable. 
En particulier, les recettes provenant des entreprises sont 
historiquement faibles ;  de plus la MEL, depuis qu’elle a la 

5/ Pourquoi peut-on dire que Lambersart n’est pas une ville riche ?

compétence de la taxe professionnelle unique, reverse 
un montant qui ne tient pas compte de toutes les zones 
d’activités que la commune possède.

Les vœux aux Lambersartois



rois réuni

La valeur jeunesse est en hausse à Lambersart. Pour la 
première fois, des activités sportives ont eu lieu durant 
les vacances de Noël. Vous lirez aussi dans l’interview de 
Yassir Moukrim, l’ouverture pour bientôt d’un local, salle 
Honvault, dédié aux 12-17 ans ! 

“Marre d’être dans le canap”, l’alléchante annonce parue 
sur le facebook et le site de la Ville qui proposait, durant 
les vacances de Noël, de ranger la console et le téléphone 
en échange d’activités sportives a attiré pas mal de jeunes  
entre 12 et 17 ans. « Ce sont nos mamans qui nous en  
ont parlé à la maison » explique Sixtine. Du haut  
de ses 13 ans, elle associe Eva, toutes les deux scolarisées 
au collège Saint-Paul de Lille et inscrites à l’activité escalade. 
Les deux copines en avaient déjà fait en contrat ville en 
primaire, alors quand pour la première fois, la Ville  
a lancé l’opération “Vacances sportives”, elles n’ont pas 
hésité. D’ailleurs, Éva indique qu’elles se sont aussi  
inscrites à l’activité remise en forme. Ce qui fait la force 
de cette première, c’est l’assurance pour les parents 
de savoir que « les enfants sont encadrés par des 
animateurs diplômés », explique Arnaud du service 
des sports, sans oublier que toutes les activités 
proposées sont gratuites ! Ils sont d’ailleurs six 
animateurs, issus des services des sports, de la 
jeunesse et de la prévention, pour autant de types 
d’activités à avoir assuré l’accueil et l’animation  

Jeunesse
Évasion sportive pour les jeunes de 12 à 17 ans

Yassir MoukrimYassir Moukrim
Conseiller municipal  

délégué à la jeunesse

« Un endroit pour se retrouver, 
partager et se détendre »

Quelle politique jeunesse  
voulez-vous mettre en place ?

Nous souhaitons redonner de la valeur à la jeunesse. 
Cela passe par un investissement au quotidien,  

en continu et pas uniquement  
pendant les vacances scolaires.

D’où la mise à disposition d’une « structure  
d’accueil » salle Honvault rue Marcel Derycke ?

La salle Honvault sera ouverte les mardis et jeudis  
de 17h à 19h et le mercredi de 13h30 à 18h30 une fois 

les restrictions sanitaires levées, et aura pour vocation  
d’accueillir les jeunes Lambersartois de 12 à 17 ans de 

tous les quartiers. Aussi, cette structure permettra de 
développer des projets mais aussi d’accueillir  

les ados dans un endroit où ils pourront se retrouver, 
se détendre, partager, échanger mais aussi se divertir 

autour du baby-foot, ou d’une console, etc.  
On pourra également y faire ses devoirs,  

les plus âgés pouvant aider les plus jeunes.

Comment cette structure fonctionnera-t-elle ? 
Nous sommes en phase de recrutement d’un animateur  

et d’une animatrice, car notre volonté est aussi  
de développer l’accueil des filles. La présence d’animateurs 

diplômés sera l’assurance pour les parents de savoir  
où seront leurs enfants et qu’ils seront encadrés  

par des professionnels. Ils pourront inscrire leurs ados  
via le site de la Ville ou directement  

au service jeunesse, pour une somme modique.

du sport. David à l’escalade sait y faire 
pour mettre en confiance les jeunes 
qui s’équipent, il explique le parcours 
« et surtout vous le faites comme vous 
le sentez,  

il y a de la grimpe, un pont de singe  
et deux tyroliennes, ne stressez pas,  
si vous avez un problème, je viens vous 
chercher. » Les deux jeunes filles se 
sont lancées sans difficultés et Eva  
a même glissé : « ça donne envie d’en 
faire en club. » 

Par temps de Covid, il faut aussi passer  
par les mesures barrières. Les règles  
sont draconiennes. Arnaud au tennis  
de table ou Roger au bad ont accueilli 
les enfants avec une ration de gel par 
enfant. « De plus, toutes les raquettes  
sont désinfectées avant et après 
l’activité d’un peu plus d’une heure, 
avec interdiction de prêter son matériel 
personnalisé au copain », confie 
Arnaud. Au badminton, les jeunes 
jouent par deux ou quatre, on s’essaie 
au smash comme Damien, un sport 
qu’il connait et apprécie. « D’habitude 
on part en vacances à Noël, cette année 
ce n’est pas possible alors je fais du 
sport, je me suis inscrit au bad et au 
tennis de table », souligne-t-il. Khoi,  
le partenaire de Damien est aussi très  

content de retrouver des jeunes de son 
âge, « même si l’on ne se connaît pas ».  
Si cela n’avait pas déjà été pris, on 
pourrait presque dire que tous ces 
jeunes n’ont pas le même maillot,  
mais la même passion. D’ailleurs Khoi, 
mais aussi Gaspard et Damien,  
on les a retrouvés tout au long  
de ces quinze jours dans différentes 
activités. Il faut dire qu’il y avait de quoi 
faire puisqu’en plus des sports  
mentionnés, il était possible de découvrir  
le speedminton, le speedball, le 
tchoukball ou pratiquer de l’athlétisme, 
de la remise en forme ou encore du tennis.  
On se revoit lors de prochaines 
vacances ? « 133 enfants inscrits, 
des créneaux horaires bien remplis. 
Pour une première, c’est une réussite. 
On peut imaginer que ces activités 
sportives soient reconduites » pense 
Arnaud. Si en plus les jeunes y prennent 
plaisir, il n’y a effectivement aucun 
obstacle à ce que les salles de sport de 
la Ville deviennent le lieu de rendez-vous 
des jeunes Lambersartois… 
Reste à vendre le canap ! 
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Marie-France David : le bronze aux  
championnats du monde de taekwondo

Je Participe
Donnez votre avis

Vingt ans de taekwondo à Lambersart

Basé au dojo de l’espace Coubertin, 
le Lambersart Taekwondo Club a été 
créé en 2000 par Patrick Leoszewski, 
qui en est toujours président.  
La naissance de la Fédération  
nationale de taekwondo ne remonte 
qu’à 1995. Habituellement le club 
compte 160 adhérents, deux tiers 
d’hommes pour un tiers de femmes, 

& CitoyenAssociatif

mais en raison de la pandémie,  
seuls les moins de 18 ans s’entraînent 
depuis la rentrée de septembre,  
soit environ 70 enfants. « Cela permet 
de faire survivre le club », souligne  
le président. Six enseignants diplômés 
assurent les cours, tous ceinture 
noire (le club en compte 27),  
et bénévoles. « Nous préférons mettre 
l’argent dans les déplacements ».

Le taekwondo est un art martial d’origine  
coréenne, quand le karaté et le judo 
sont d’origine japonaise. Il a une cer-
taine proximité avec le karaté  
par les techniques : il n’y a pas de prise 
ni de corps à corps, les coups sont 
portés par les pieds et les bras,  
et les points en combat sont comptés  

Les mouvements sont puissants, les postures assurées, le regard 
concentré : Marie-France David mime un combat avec un adversaire 
imaginaire, portant un coup avec la jambe, se défendant avec  
le bras… Sa souplesse, son équilibre, sa fluidité impressionnent : 
Marie-France a 68 ans, et bien évidemment ne les fait pas.  
Dans sa catégorie, elle a décroché en décembre dernier la médaille 
de bronze aux championnats du monde de taekwondo technique,  
ou taekwondo poumse, une discipline sans combat. 

Après des années de danse modern jazz, c’est à la quarantaine que 
cette Roncquoise se tourne vers le taekwondo : « Ce qui m’a beaucoup  
plu, c’est la partie technique, codifiée, chorégraphiée… C’est mon truc ! » 
Avec le club de Neuville-en-Ferrain, elle participe à plusieurs  
championnats régionaux et nationaux, à partir de 1999.  
Des succès, « alors je me suis accrochée ». En 2015, elle rejoint le 
club de Lambersart, où on la pousse encore plus haut. Elle devient 
membre de l’équipe de France, ce qui la conduit à s’entraîner  
avec les meilleurs à Paris ou Lyon. Elle décroche déjà le bronze  
aux championnats du monde de 2016 au Pérou. « Quand on vous  
propose de faire une compétition, se mêlent la joie et la peur de décevoir ». 
Elle n’a pas déçu en décembre, sélectionnée comme Elise Eeckman, 
également du club lambersartois, pour des championnats du monde 
exceptionnellement dématérialisés. « Malgré l’épidémie, étant sportive 
de haut niveau, j’ai pu m’entraîner, et ce fut une bouffée d’oxygène  
de revenir sur le tatami ! Mais les épreuves se sont déroulées face 
caméra, les juges se trouvant un peu partout dans le monde.  
Ce fut tout de même une expérience très enrichissante ». 

Marie-France compte continuer le taekwondo autant que possible, 
« car cela m’apporte un bien-être corporel et une certaine force  
mentale ». Et dans le club de Lambersart, « familial, où chacun  
s’encourage, et qui est indispensable pour ma vie sociale. »

par rapport aux touchers. « Les 
combattants portent des protections. 
Les règles sont très précises, c’est une 
discipline olympique », explique Patrick 
Leoszewski. Le club propose trois 
sortes de taekwondo : le taekwondo 
combat, le taekwondo technique, 
toutes deux disciplines de compétition,  
et le taekwondo loisir. Petit détail,  
le kimono s’appelle un dobok  
et il s’enfile par la tête.

Patrick Leoszewski : 06 11 49 50 22

C’est aussi uniquement par des rendez-vous à domicile que se déroule  
la concertation sur le projet de rénovation des tours du Pacot-Vandracq. 
Le pilote social mandaté par le bailleur, Interface, prend l’avis  
des occupants sur le projet, mais échange aussi sur la situation globale 
des locataires rencontrés : petits soucis dans le logement, évolution  
des besoins, situation personnelle difficile…. C’est Interface qui fera 
ensuite le lien avec le bailleur social mais aussi avec les entreprises 
mandatées. Ce projet d’ampleur, une fois validé par la majorité  
des locataires, sera présenté dans Lambersart Info.

Projet immobilier rue de Lompret : un suivi assuré

C’est en coursC’est en cours
La démocratie participative « à domicile »
La crise sanitaire oblige à réinventer la démocratie participative. 
Impossible ces dernières semaines d’organiser des réunions publiques. 
Et pourtant, il y a bien des projets qui ne pouvaient attendre.  
C’est ainsi que c’est au porte-à porte qu’élus et agents municipaux  
ont entamé une concertation avec des habitants de Canteleu  
sur le projet de garage à vélo et de box à vélo dans le quartier. 

« L’espace canin provisoire est une réussite »

« Je n’y croyais pas vraiment au départ », avoue Elisabeth Bacart en 
souriant. Mais le résultat est là : un espace canin provisoire  
a été créé derrière la mairie il y a quelques semaines, et elle n’y est pas 
pour rien. Cette Lambersartoise a participé à l’interview du maire 
pour le journal de septembre, et en a profité pour lancer l’idée  
d’un “parc à chien” fermé où les animaux pourraient s’ébattre  
en liberté et les propriétaires se rencontrer. « Comme à La Madeleine,  
le parc que je fréquentais jusqu’alors avec Noly, mon Airedale Terrier, 
ou encore à Roncq ». « Au bout de quelques semaines, j’ai été invitée 
à une réunion sur le sujet. Je me suis rendu compte que je n’étais 
pas la seule à avoir cette demande. Et après, ça a été très vite ». La 
réunion a permis d’entériner la création d’un espace canin provisoire 
derrière la mairie, dans l’enclos du parc à biquettes, en attendant le 
retour de celles-ci au printemps. 

« C’est super ! Les chiens s’éclatent seuls ou ensemble,  
et pour les maîtres, c’est un lieu de convivialité, on discute  
de nos chiens évidemment. Et chacun est respectueux et ramasse 
les déjections. Pour l’instant, c’est une réussite ! » Pour permettre 
aux propriétaires de se donner rendez-vous et d’échanger,  
elle a même créé un groupe Facebook déjà prisé. « Je suis très 
motivée pour la création de l’espace expérimental annoncé  
sur le côté du parc des Charmettes ». La concertation continue  
pour l’élaboration d’un règlement et d’une communication,  
qui permettra aussi de passer des messages sur la propreté.

Entretien
 propriétaire de Noly
Elisabeth Bacartavec

Une question, une idée, un projet ?  
Une seule adresse pour la démocratie participative :
jeparticipe@ville-lambersart.fr

Si les trois réunions de concertation au sujet du projet immobilier  
sur le site de la rue de Lompret sont terminées, que le projet a été présenté  
à toutes les personnes intéressées (il est toujours disponible sur le site 
internet de la ville), et que le permis de construire a été déposé  
par le promoteur, les riverains les plus proches du projet se sont réunis  
en comité de suivi le 21 janvier pour une information plus détaillée  
sur les prochaines étapes et de derniers ajustements au plus près  
de leurs souhaits. Un comité de suivi qui continuera à se réunir régulièrement. 

Ça va commencerÇa va commencer
Site internet de la ville
Le site internet de la Ville va évoluer, pour mieux répondre aux besoins  
des Lambersartois aujourd’hui. Suite à notre appel à participation  
dans cette page, plusieurs Lambersartois se sont manifestés pour être 
consultés. Dans un premier temps, ils ont rempli un questionnaire en ligne 
pour donner leur avis sur les modifications qu’ils attendent. L’élaboration 
du site étant en cours, ils seront consultés aux différentes étapes  
de sa construction. 
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Tribunes
2021,  
année créative !
“Parce que la forme est contraignante, 
l’idée jaillit plus intense !”, écrivait 
Charles Baudelaire. En 2021, la Ville 
de Lambersart est contrainte de 
faire une pause dans ses investis-
sements et de réduire fortement 
ses dépenses de fonctionnement. 
Cette contrainte ne va pas nous 
immobiliser. Elle va amener  
élus, agents et habitants à être  
plus créatifs. Inventer des projets 
qui mobilisent plus d’énergie  
que d’argent. Réétudier certaines 
dépenses, découvrir que l’on peut 
“faire autrement que ce qui s’est 
toujours fait”. Créer des rencontres 
pour plus de lien social. Recycler, 
réutiliser pour poursuivre la transition 
écologique.

D’ores et déjà, de nombreux projets 
ont été montés dans ce sens  
(et ça continue !) : activités sportives  
pour les jeunes pendant les vacances  
de Noël, extinction de l’éclairage 
public la nuit, retransmission  
du Conseil municipal avec  
des outils internes, isolation  
thermique des bâtiments financée 
par des subventions, piscine  
ouverte le samedi matin, boîtes  
à livres à base de matériaux  
récupérés dans les quartiers…

Nous en sommes persuadés : 
cette contrainte budgétaire va 
porter des fruits très positifs pour 
tous les Lambersartois. C’est parti 
pour une année créative !  
Bonne année 2021 !

« Pas vu,  
pas pris ! » 
M. Bouche se déclare “caméra  
réticent”. Il a fait ce choix discutable, 
laissant notre ville en marge  
du mouvement d’équipement 
en caméras et de liaison à des 
Centres de Supervision Urbains  
intercommunaux. Ces CSU  
facilitent la mutualisation de la 
vidéosurveillance et augmentent 
l’efficacité de la police de proximité.  
La sécurité est un équilibre entre 
police et technologie où l’essentiel 
du travail est dans la supervision :  
policiers municipaux, agents  
de surveillance de la voie publique,  
médiateurs, caméras de surveillance  
reliées à un CSU 24/24 en étroite 
relation avec la Police nationale. 
À lire la presse on découvre, avec 
étonnement, que M. Bouche  
est allé à la rencontre du Maire  
de La Madeleine pour « frapper à 
la porte du centre de supervision 
intercommunal ». 

Un choix judicieux poussé par 
notre groupe lors des Conseils  
Municipaux. Nos efforts portent 
leurs fruits. Notre expérience  
et nos compétences nous  
encouragent à continuer à agir 
pour faire fléchir la majorité  
municipale sur bien des sujets. 
Nous serons à votre écoute,  
les samedis 6, 13 et 20 février  
de 10h à 12h dans notre local  
(face au restaurant scolaire de la 
Mairie). Prenez contact :  
contact@lambersart-avec-vous.fr.

Très bonne année 2021 !

Meilleurs vœux  
ou bonne chance ?
Les protocoles sanitaires fragilisent  
très gravement les associations  
et un courrier du Maire leur annonce  
une baisse des subventions.  
L’origine de cette double peine  
serait l’état financier de la Ville 
laissé par l’ancienne majorité.

Il n’y a pas de fatalité. La Ville dispose  
d’outils qu’elle n’active pas.

La situation économique de notre 
ville est connue de longue date. Loin  
du flou électoraliste qui a prédominé  
lors des élections, nous tenions  
un discours de vérité proposant 
des solutions nouvelles pour équilibrer  
le budget et dégager ainsi des marges  
de manœuvre pour plus de justice 
sociale.

Nous avons exposé ces solutions 
lors du débat d’orientation  
budgétaire du 17 décembre.  
Elles ont reçu une adhésion  
unanime. Dès lors, pourquoi  
ne pas les actionner ?  
La politique d’austérité instaurée 
par la majorité ne permet pas de 
répondre aux urgences ni d’investir 
pour l’avenir, ceci au détriment  
de tou-te-s.

Nous partageons l’inquiétude 
des associations. Si des activités 
doivent être gérées par la Ville,  
l’encouragement et le développement 
du tissu associatif (sportif, citoyen, 
social, écologique ou culturel)  
sont indispensables.

Dans ce contexte, nous présentons  
nos vœux aux lambersartois-es.

Groupe “Un nouveau souffle 
pour Lambersart” 
unnouveausoufflepourlambersart@
gmail.com

Groupe “Lambersart avec vous” 
contact@lambersart-avec-vous.fr

Groupe “Lambersart sociale, 
écologique et solidaire”
lambersart.sociale.ecologique@gmail.com  
06 56 74 70 82

Nouveau

Deux entrepreneurs lambersartois 
se lancent dans la couche lavable, 
seulement utilisé par 3% des jeunes 
parents !

Simon Delliaux et Niclas Ingmansson 
ont de la suite dans les idées, 
respectivement contrôleur de gestion 
et ingénieur, ils ont tout plaqué  
pour se lancer dans la couche lavable 
et créer Kokpit. Tout est venu de Simon,  
jeune papa qui s’est posé de nombreuses  
questions au moment de changer  
son bébé : « les déchets que cela  
engendre, les perturbateurs endocriniens,  
etc ». Puis, quand il a choisi de passer 
au lavable, d’autres questions sont 

Kokpit,optez pour la couche lavable !
apparues : « quel modèle, comment  
les choisir, le prix pas négligeable  
de plusieurs centaines d’euros. »  
C’est devenu une évidence pour Simon :  
si ces couches étaient en location,  
ce serait plus simple. 

Avec Kokpit, Simon et Niclas veulent 
désormais « changer le monde une couche  
à la fois ». Leur entreprise propose 
aux familles de louer, ou d’acheter 
(intéressant si l’on envisage plusieurs 
enfants) des couches lavables.  
On peut même tester ! En France,  
3,5 milliards de couches jetables sont 
jetées chaque année. Pour un seul 
enfant qui met des couches jusqu’à 
l’âge de trois ou quatre ans, cela 
représente une tonne de déchets.  
Il y a beaucoup d’autres avantages  
à louer des couches lavables.  
« Contrairement aux idées reçues, laver  
des couches en tissu consomme moins  
d’eau au final que produire des couches  
jetables », explique Niclas. Autre 
intérêt, économique cette fois, 
« acheter des couches jetables écologiques  

Houbl-on, une 
bière ensemble
Un collectif n’attend plus que 
vous pour créer une bière 100% 
lambersartoise et tisser du lien 
dans tous les quartiers.
« Tout est parti du confinement de mars 
2020. C’est une période qui a favorisé  
les rapprochements alors que nous avions 
une relation normale de voisinage », explique 
Mehdi Jehaes, à l’origine avec d’autres  
de la création d’une bière 100% lambersartoise. 
En fait, on romance un peu, l’idée trottait 
dans les têtes depuis un moment puisque, 
précise Mehdi, « nous réfléchissions à 
comment contribuer à créer du lien en faisant 
quelque chose de ludique et convivial  
qui mélange un esprit nature et de culture 
locale ». Et c’est ainsi qu’est né le projet  
de faire pousser du houblon sur  
les façades ou dans les jardins des 
maisons lambersartoises. « C’est facile  
à faire, un pot, un tuteur et une pousse  
de houblon ». Tellement simple qu’ils sont 

déjà une cinquantaine à avoir rejoint le 
collectif Houbl-on, qu’ils sont cinq membres 
actifs et que par conséquent, très vite 
le collectif devrait se transformer en 
association. Lancé en novembre,  
le collectif à déjà passé commande  
de 200 pieds de houblon qui seront plantés  
en mars, pour une récolte prévue  
en septembre. « Il n’est pas trop tard pour  
nous rejoindre, devenir adhérent et obtenir 
une pousse », invite encore Mehdi. 

Cultiver du houblon sera un merveilleux 
prétexte « pour faire une fête lors de la 
récolte en septembre et pourquoi pas créer 
d’autres produits comme de la limonade, 
des tisanes, des plats cuisinés, etc ».  
Cette bière lambersartoise, participative 
et citoyenne, n’a pas encore de nom, ni de 

logo, ni d’étiquette, « l’occasion aussi  
de lancer un concours ou de demander 
à des artistes de participer » interroge 
encore Mehdi Jeheas. La seule chose qui 
est décidée, « c’est que ça sera une bière 
légère issue de trois variétés de houblon  
de la région de Meteren ». Pour le reste  
tout est à inventer !

Pour rejoindre Houbl-on :  
page facebook Houbl-on  
ou par mail houbl.onlambersart@gmail.com

représente un budget entre 55 à 60€ 
par mois quand louer ses couches 
chez Kokpit ne représente en budget 
que 35€ ». Si vous ajoutez à tout cela 
que les couches sont fabriquées en 
France, que des crèches et les familles 
adhérentes au projet ont déjà permis 
d’économiser 9123 couches jetables  
et plus de 22 000 litres d’eau, que faut-il 
de plus pour vous convaincre ?

Kokpit : 07 82 75 34 17 ou contact@kokpit-
couche.com. Site internet, page Facebook et 
compte Instagram.



1

5

7

11

12

13

15

8

9

6

2

18

16
3

4
14

17

10

Rue de la Carnoy

Avenue de l’Hippodrome

Rue de Lompret

Rue  du Bourg

Avenue Becquart

Avenue du Bois

Rue de Lille

Rue de Lille

Avenue de l’Hippodrom
e

Avenue de Dunkerque

ROCADE D652

ROCADE D652

ROCADE D652

Avenue de Dunkerque

Rue Auguste-Bonte

Rue Henri-Delecaux

Avenue du Maréchal Leclerc

CHAMP 
DE COURSES

CANTELEU

BOURG

CONQUÉRANTS

CITÉ FAMILIALE

BRIQUETERIE
CESSOIE

PACOT
VANDRACQ

CHÂTEAUX

VERGHELLES

CANON D’OR

Bo
ule

vard de l’Alliance Nord-Ouest

LOMME

LOMPRET

LILLE

SAINT-ANDRÉ

MARQUETTE
VERLINGHEM

Carte
des écoles 
Chaque mois, (re)découvrez Lambersart grâce à une carte.  
Ce mois-ci, nous avons recensé toutes les écoles lambersartoises,  
maternelles et élémentaires, publiques et privées.  
Elles sont réparties dans tous les quartiers  
de Lambersart, facilitant ainsi la vie des familles.  
Attention, pour une première inscription  
dans une école publique (nouvel arrivant  
ou première année d’école maternelle),  
s’adresser à la mairie !

GROUPES SCOLAIRES  
PUBLICS

1  ÉCOLE LANOY-BLIN,  
rue Champêtre - 03 20 09 35 23

2  ÉCOLE VICTOR-HUGO,  
rue Aristide-Briand - 03 20 93 01 67

3  ÉCOLE LA FONTAINE,  
place de la République - 03 20 92 45 94

4  ÉCOLE WATTEAU,  
rue Kléber - 03 20 92 46 40

GROUPE SCOLAIRE PRIVÉ
5  ÉCOLE SAINT-NICOLAS LA CARNOY,  

28 rue de la Carnoy - 03 20 92 28 30
6  ÉCOLE SAINT-NICOLAS TRENSON, 

rue Robert-Trenson - 03 20 93 38 84

ÉCOLES MATERNELLES  
PUBLIQUES

7  ÉCOLE DESROUSSEAUX,  
rue de Moraës - 03 20 92 01 04

8  ÉCOLE PERRAULT,  
avenue de la Liberté - 03 20 55 99 85

9  ÉCOLE MOZART,  
allée Hélène-Boucher - 03 20 92 44 57

10  ÉCOLE RAMEAU,  
place de la Cessoie - 03 20 51 76 93

ÉCOLES ÉLÉMENTAIRES  
PUBLIQUES

11  ÉCOLE PASTEUR,  
rue Nadaud - 03 20 92 43 01

12  ÉCOLE PIERRE-LOTI,  
rue Bréguet - 03 20 92 44 83

13  ÉCOLE LOUISE-DE-BETTIGNIES,  
avenue de la Liberté - 03 20 55 78 47

14  ÉCOLE WATTEAU,  
rue Kléber - 03 20 92 46 40

15  ÉCOLE RAMEAU,  
place de la Cessoie - 03 20 51 76 93

16  ÉCOLE SAMAIN,  
place de la République - 03 20 92 45 58

ÉCOLES MATERNELLES  
ET ÉLÉMENTAIRES PRIVÉES

17  ÉCOLE SACRÉ-CŒUR,  
12 bis avenue Pottier - 03 20 55 91 00

18  ÉCOLE SAINTE-ODILE,  
244, avenue de Dunkerque - 03 20 08 15 50


